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J ’aime les sciences et le contact avec la 
nature”, raconte Louise-Mai, 12 ans 
(Var). Depuis trois ans, elle participe 

à des séjours de sciences participatives 
avec Objectif Sciences International. Ce 
sont des programmes scientifiques autour 
de la nature, de la faune ou du ciel, qui 
aident les chercheurs dans leur travail. 

DES SCIENCES CONCRÈTES
“J’ai créé cette association quand j’avais 17 ans 
pour pouvoir mener des recherches, explique 
Thomas Egli, le fondateur de l’ONG. Les 
données collectées, les tests effectués ou les 
prototypes fabriqués par les jeunes servent 

tous aux scientifiques.” L’année dernière, 
Louise-Mai a participé à une étude de l’eau 
à Vittel. “On faisait chaque jour des prélève-
ments à la rivière, explique-t-elle. On testait 
la composition de l’eau mais aussi la biodi-
versité. Il y avait deux femmes scientifiques 
qui m’ont fait découvrir plein de choses.”  
Des choses que les jeunes ne font pas for-
cément au collège. “En classe, ce n’est pas 
assez approfondi, regrette Louise-Mai. Là, 
on s’intéresse à de vrais chiffres et on nous 
fait confiance. Ça permet de faire un travail 
concret !” Cet été, elle part en Bretagne à 
bord d’un voilier faire des prélèvements 
et observer des dauphins.  
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SCIENTIFIQUE
Objectif Sciences International propose à des ados des séjours de sciences 
participatives pour aider les chercheurs dans de nombreux projets. 
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Confinés, les profs d’EPS 
du collège Flora-Tristan 

à Paris ont réalisé un film 
de danse. Élèves, sœurs,

frères, parents, enseignants 
se sont filmé-e-s pour

raconter “la vie d’avant /
le confinement / le monde

d’après”. À voir sur 
ac-paris.fr puis taper

“Regardons-nous” dans 
le champ de recherche.

perso
ANNÉES 
COLLÈGE

 IL
LU

S
TR

É 
P

A
R

 J
O

H
A

N
N

A
 T

H
O

M
É 

D
E 

S
O

U
ZA

Dans les séjours de l’ONG, les ados 
participent aux recherches.

Un été

SUPERASSO

Objectif Sciences International 
(vacances-scientifiques.com)
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